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LA DIRECTION DU PATRON

'anue iLtuon iuta lIez; jaliai.' a vos>.

alla ires coniuî si votre itiî'éat
in isvi-allI<. MoliIrez vous maî;utre du la
situatiiiiî et lion 501 lav. Ijvz

Voilis MI1-dels'51 41vs petits uiiiiiil (plhi
dlét ruisenit lai paix et *1lliliii. Mt
tez-vo>lis danîs l'esîit que vous Mus trop<
grand pomu r voins laisser vaitivrîe pair dus
nia userices. I>renlez la résolu1ionire
pl us grand que votre ent rep)rise eit(-n
Y04.S la par>i'.i'/ vno ru viiiil e et
votre entraîinî.

Pou r nle rien dire au sujet dle Votile
devoir de ivd eausîir<l t usi

lleulreuse qule possible 'xizzîenee (le
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Dans leur appréciation dles hons traite-
mlents, iouniesr et 1femnues(" ne i1té-
rent eni. auicune façon dles an inaunx.

Vous, lie pouvez espérer que vo-: enm1do-
vis dlemeurenit ae.ifs di n denra n
n-lerb(-, et infatiga---tde oslagi
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LE PRIX COURANT
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il,ý -ont; égalemient.plaralY* sc la force. !'-
nitiative, l'aide et. l'enitrain de tonts
eux qlui t ravaillaient pour eux.

PIQUE-NIQUE DE L'ASSOCIATION
DES BOUCHERS DE MONTREAL
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oulesde Mont réal a evit lieu! leýs 8 ft

taoût Itar unei teîuîperaitlire vaîîu
idéale.
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Ca. If. C. 'Ness. Jaos. TLa %.iolette et fil
E ugèn Ciapenu .os. Dene(aîlt, eýtý

M. Jean Lamoureux,
Président de l'Association des Bouchers
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V'ers les 9 lieIlu - ruscit lieu ledéar,
D ans la voituîre dîi1 présidenit avaienît

pr'is îîlactî' M. .Jcai Ulaiiolireux. pi.
ýîileit ; MM . le-s échevins; .1. l'évy, l'.
A. lilan .et M. .1. A. Beaud 1 iv. a
vrétii de la L'éuérat ion d-, NI relua lits-
ulîtailh'îir-. de la l>roviiie' îl'Qiéii

i1,v itg a ét<' <lus plhus IIii1 iiiýaiLs.
et sur1 son1 J>ai)u i al éte Blqî't Ic i

A\ l**aî'rivé' au l'ar I >Loiiicnr. le

pîrésident eonvia lî'z invités fle v \sî
iuît ii àu un luineli iîu- prirent piait
Soui Ilounujîrii le Maire 4le Noî él
MIM. les clevn .1. 1). ( Ciiii''. ,.
A\. I.,1 pointe,. .1. G . I )e'rirs. lI . . . La-

ýaillu¼. ltîînliîv*i-; I v. îiet< lanl u
Sadieor. IÀeînoiv. lelR olîillarul. .1.
léý-v v. ainîsi quev MM . le 1)rlaeiule

jIl.> . ). C.(aiealu. îcrésiIeiit (Il la
l"écléraitiai . T. G. WXats-on. préid~'ient de

Il *ia oiiiirîl .T. A\. Mlavnai'd.
rilirésmîtamît l'.\ssoeiat ion des îier
1'. Il. lhîiiiraînd. J. 1,. Mtie.e J.
]»ii'nîî. suîriitendai <lsiiael(, i.îi
î'ipa ux.

M. Onésirne Patenaude
li i Vice-iêsiclent <le l'Association Iv<-

Bouchers (le Montréal
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dit Pni. M. JTeanLaiiru.eu i'
uinue hi'euex les inviteés d'êt rei,

iiiisZ a àssuri la fête (eI Bîîlirz
M. Il. la porte. miaire de ont

îcieiî1d enisuite la1 pîarole et fait l'élo<
(le l'.\ssoeiat ion des Boucliers donti

pî'sj~.rtéet lespri t <le corps <lonju i
il l xeii Ieliii devrTait être su i vi p.

t auites les ai esassociations. Son Il1-1 -
nieur î se déelarîe de mjiolvea u parti-.

COnIvaincu.I <les associationîs ci
eiales. leur iiiportaiîee polit iliiie 1'.,

toujouirs à auitlenter et fait quIi il
tiennent. de lniphreîîseze réformez t'

1L'écl1ev ii Jos. L'évv. p)résident t.

c0llnîission1 des Marchés, constate a!
satisfaction que '(,: relations ciiti'".
hloiices et la Commîuission dvs V

que eeu-k- chils sont des pliis on fliales, et il


